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Aujourd'hui, nous sommes le mercredi 20 novembre.

Je cherche à pacifier mon cœur et tout mon être pour accueillir la Parole qui m'est donnée
aujourd'hui. La parabole que je vais entendre s'inspire d'un épisode historique contemporain de
Jésus — celui d'un prince parti à Rome faire reconnaître sa royauté, puis revenu se venger de ses
opposants. Jésus emprunte ce contexte et parle d'autre chose : la façon dont nous recevons et
faisons fructifier ce qui nous est confié. Je demande à Dieu de m’aider à entendre son appel. Je me
place en sa présence par un signe de croix.

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen

Écoutons le chant : “Si tu savais le don de Dieu” interprété par la communauté de l'Emmanuel.

R/ Si tu savais le don de Dieu,
qui est celui à qui tu parles,
C’est toi qui l’en aurais prié,
de te donner l'eau vive,
Car l'eau que je te donnerai
En toi, sera source de vie.

1. Seigneur donne moi de cette eau
afin que je n'ai jamais soif.
Tu es la source de la vie
Toi la lumière en qui je vois.
Enivre moi de ton amour
au fleuve de ta grâce !

La lecture de ce jour est tirée du chapitre 19 de l’évangile selon saint Luc.

En ce temps-là, comme on l’écoutait, Jésus ajouta une parabole : il était près de Jérusalem et ses
auditeurs pensaient que le royaume de Dieu allait se manifester à l’instant même. Voici donc ce qu’il
dit : « Un homme de la noblesse partit dans un pays lointain pour se faire donner la royauté et
revenir ensuite. Il appela dix de ses serviteurs, et remit à chacun une somme de la valeur d’une mine
; puis il leur dit : “Pendant mon voyage, faites de bonnes affaires.” Mais ses concitoyens le
détestaient, et ils envoyèrent derrière lui une délégation chargée de dire : “Nous ne voulons pas que
cet homme règne sur nous.” Quand il fut de retour après avoir reçu la royauté, il fit convoquer les
serviteurs auxquels il avait remis l’argent, afin de savoir ce que leurs affaires avaient rapporté. Le
premier se présenta et dit : “Seigneur, la somme que tu m’avais remise a été multipliée par dix.” Le
roi lui déclara : “Très bien, bon serviteur ! Puisque tu as été fidèle en si peu de chose, reçois
l’autorité sur dix villes.” Le second vint dire : “La somme que tu m’avais remise, Seigneur, a été
multipliée par cinq.” À celui-là encore, le roi dit : “Toi, de même, sois à la tête de cinq villes.” Le
dernier vint dire : “Seigneur, voici la somme que tu m’avais remise ; je l’ai gardée enveloppée dans
un linge. En effet, j’avais peur de toi, car tu es un homme exigeant, tu retires ce que tu n’as pas mis
en dépôt, tu moissonnes ce que tu n’as pas semé.” Le roi lui déclara : “Je vais te juger sur tes
paroles, serviteur mauvais : tu savais que je suis un homme exigeant, que je retire ce que je n’ai pas
mis en dépôt, que je moissonne ce que je n’ai pas semé ; alors pourquoi n’as-tu pas mis mon argent à
la banque ? À mon arrivée, je l’aurais repris avec les intérêts.” Et le roi dit à ceux qui étaient là :
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“Retirez-lui cette somme et donnez-la à celui qui a dix fois plus.” On lui dit : “Seigneur, il a dix fois
plus ! – Je vous le déclare : on donnera à celui qui a ; mais celui qui n’a rien se verra enlever même
ce qu’il a. Quant à mes ennemis, ceux qui n’ont pas voulu que je règne sur eux, amenez-les ici et
égorgez-les devant moi.” » Après avoir ainsi parlé, Jésus partit en avant pour monter à Jérusalem.
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1. “[Les] auditeurs [de Jésus] pensaient que le royaume de Dieu allait se manifester à l’instant
même”. Je regarde ces hommes qui sont devant Jésus Christ lui-même et qui attendent que Dieu se
manifeste. Je regarde les images de roi qu’ils ont à leur disposition, et l’image de Jésus devant eux.

2. « La somme que tu m’avais remise Seigneur …» J’imagine cette scène, en particulier la manière
dont les serviteurs accueillent ce don ainsi que la mission qui leur est confiée. Et moi, est-ce que je
me rends compte de tout ce que tu m’as remis, Seigneur ?

3. À son retour, le roi appelle ses serviteurs. A ceux qui ont fait fructifier son bien, il donne
davantage, louant leur fidélité. Vient celui qui a enfoui l’argent dans un linge, par peur. Le roi le
traite selon ses dires et lui enlève même ce qu’il a, c’est-à-dire ce don qu’il n’a pas accueilli, qu’il n’a
pas reçu. Je me laisse toucher par l’attitude de chacun.

J’écoute à nouveau cette parole de Jésus, en me rendant attentif à la manière dont le royaume
viendra démultiplier les dons qui étaient confiés au départ.

Pour terminer ma prière, je me tourne vers Dieu, source de toute vie, de tout don. Je lui redis mon
désir de l’écouter, de vivre en sa présence, en son alliance. Je m’abandonne à sa grâce, avec
confiance.

Gloire au Père, et au Fils, et au Saint-Esprit.
Comme il était au commencement, maintenant et toujours,
Et dans les siècles des siècles.
Amen.

Au nom du Père, du Fils, et du Saint-Esprit. Amen


